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Dimanche dernier  nous découvrions qu'étroite  est la porte qui  conduit  au 

Salut, qu'il est bienvenu de se délester de tous nos encombrements « car il 

est plus  facile à un chameau de passer par un trou d'aiguille qu'à un riche d'entrer 

dans le royaume de Dieu. »  (Lc 18).et que nous serons surpris lors de la rencontre 

avec  notre  Créateur  et  Sauveur,  de  découvrir  que  ceux  que  nous  estimions 

derniers ,sont, en fait, premiers dans l'ordre de l'Amour ! 

Le cœur de l’Évangile de ce jour n'est pas éloigné de cette perspective puisque 

Jésus  nous  enseigne  « quiconque  s’élève  sera  abaissé ;qui  s’abaisse  sera 

élevé. ».



 La liturgie laisse  de côté la rencontre de Jésus avec des Pharisiens venus le 

mettre en garde quant aux intentions d'Hérode à son égard Lc 13,31-34 mais nous 

ne pouvons pas ignorer la guérison d'un homme hydropique un jour de Sabbat . 

Cette  guérison  suscite  l'hostilité  des  pharisiens,  observants  méticuleux  des 

obligations du Sabbat :

Un jour de sabbat, comme il était entré dans la maison d'un chef des Pharisiens 

pour  y  manger,  eux  le  guettaient.(  eux ;  les  Pharisiens) Et  voici  qu'un  homme 

hydropique se trouvait devant lui.  Et Jésus, prenant la parole, dit aux docteurs de 

la Loi et aux Pharisiens: " Est-il permis de guérir le jour du sabbat, ou non? " 

Mais ils gardaient le silence. L'ayant pris, il le guérit et le congédia.  Puis, il  

leur dit: " Qui d'entre vous, si son fils ou son bœuf tombe dans un puits, ne 

l'en retire pas aussitôt, un jour du sabbat?"  Et à cela ils ne purent répliquer. 

(Lc14)

Un jour de sabbat, Jésus était  entré dans la maison 

d’un chef des pharisiens pour y prendre son repas, et 

ces derniers l’observaient..C'est la troisième fois que 

nous voyons, chez Luc, Jésus, partager le repas avec 

des  Pharisiens.  Tous  les  Pharisiens  ne  sont  pas 

opposés à Jésus et  Jésus n'a aucune difficulté,  quels 

qu'ils  soient,  à  les  approcher.  Jésus  est  un homme 

libre, qui garde Sa liberté de penser, d'agir, et de dire et 

Il ne va pas tarder à le montrer.

Avant toutefois, soulignons ces quatre petits mots :et ces derniers l’observaient.. 

Encore une fois cela ne veut pas dire tous, mais certains parmi eux, ne perdent rien 

des comportements de Jésus, « ils L'observent » cherchant bien évidemment ,à le 

prendre en défaut, d'autant plus que l’Évangéliste met en évidence qu'il s'agit d'un 

jour de Sabbat. Jésus est d'autant plus observé ce jour-là, qu'en homme libre, Il fait 

toujours passer l'homme avant les exigences, parfois pointilleuses, de la loi.

Et il leur disait: " Le Fils de l'homme est maître du sabbat.  (Lc 6)



Jésus leur dit : « Je vous le demande : Est-il permis, le jour du sabbat, de faire 

le bien, ou de faire le mal ? de sauver une vie, ou de la perdre ? »  (Lc 6) …

Aujourd'hui, Jésus a guéri cette personne hydropique et cela dérange la rigueur de 

certains.

Les Pharisiens ne sont pas seuls à observer, eux observent certes, mais Jésus 

constate ; et, bien qu'invité, Il  n'hésite pas à pendre la parole et comme Il en a 

l'habitude  Il  raconte  une  Parabole  pour  capter  l'attention  des  invités  ,  pas 

seulement celle des Pharisiens :

Jésus  dit  une  parabole  aux  invités  lorsqu’il  remarqua  comment  ils 

choisissaient les premières places,et il  leur dit :   « Quand quelqu’un t’invite à 

des noces, ne va pas t’installer à la première place,de peur qu’il  ait invité un 

autre plus considéré que toi.    Alors, celui qui vous a invités, toi et lui, viendra te 

dire :  ‘Cède-lui ta place’ ;et, à ce moment, tu iras, plein de honte, prendre la 

dernière place.    Au contraire, quand tu es invité,va te mettre à la dernière place 

.Alors,  quand viendra celui  qui  t’a invité,  il  te dira :‘Mon ami,  avance plus 

haut’,et ce sera pour toi un honneur aux yeux de tous ceux qui seront à la 

table avec toi.    En effet, quiconque s’élève sera abaissé ; qui s’abaisse sera 

élevé. »

Jésus  voit  en  effet  que  toutes  classes 

confondues,  les  invités  cherchent  et  prennent 

d'emblée les meilleures places . Jésus explique 

à tous et à chacun de nous que la Sagesse du 

comportement est ailleurs. Agir comme le font 

les invités de ce jour, c'est prendre le risque, de 

se voir interpellé par le maître des lieux, à qui revient la bienséance de placer les 

convives, et c'est courir le risque de se voir rétrograder, à sa plus grande confusion. 

C'est tout le thème du passage de Ben Sirac le Sage que nous avons en première 

lecture :

Mon fils,  accomplis  toute chose dans l’humilité,et  tu  seras aimé plus  qu’un 

bienfaiteur.  Plus tu es grand, plus il faut t’abaisser :tu trouveras grâce devant 

le Seigneur. Grande est la puissance du Seigneur,et les humbles lui rendent 



gloire.

 La condition de l’orgueilleux est sans remède,car la racine du mal est en lui.    Qui 

est sensé médite les maximes de la sagesse ;  l’idéal du sage, c’est une oreille 

qui écoute.

Jésus conclut par une invitation à l'humilité  « quiconque s’élève sera abaissé ; 

qui s’abaisse sera élevé. »   que nous chantons d'ailleurs chaque fois que nous 

prions le Magnificat :

Mon âme exalte le Seigneur,

exulte mon esprit en Dieu, mon Sauveur !

Il s’est penché sur son humble servante ;

désormais, tous les âges me diront 

bienheureuse. 

------

Déployant la force de son bras, il disperse les 

superbes.

Il renverse les puissants de leurs trônes, il 

élève les humbles. 

Ce n'est pas à nous de nous situer de telle ou telle façon, laissons ce soin à Dieu 

qui sait ce qui est la meilleur pour chacun.

Mais qu'est-ce que l'humilité ?

L’humilité est le « terrain » sur lequel les autres vertus prospèrent. L’humilité 

est  une  attitude  de  vérité  à  l’égard  de  Dieu,  des  autres  et  de  soi-même,  elle  

s’oppose à l’orgueil, à la suffisance, à l’arrogance. « En nous appuyant sur la grâce 

de Dieu Humiliez-vous donc sous la puissante main de Dieu, afin qu'il vous élève  

au temps marqué;  déchargez-vous sur lui de toutes vos sollicitudes, car lui-même  

prend soin de vous ». (1 Pierre 5,5)

l’humilité  nous  conduit  à  l’amour  et  permet  de  conjuguer  tout  ensemble 

l’amour de Dieu, l’amour du prochain et l’amour de soi-même. L’évangile nous 

la présente comme la vertu fondamentale « Je vous bénis, Père, Seigneur du ciel  

et de la terre, de ce que vous avez caché ces choses aux sages et aux prudents, et  
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les  avez révélées aux simples.  Oui,  Père,  car  tel  fut  votre  bon plaisir.   Toutes  

choses m'ont été remises par mon Père; et personne ne connaît le Fils, si ce n'est  

le Père, et personne ne connaît le Père, si ce n'est le Fils, et celui à qui le Fils aura  

bien voulu le révéler. (Mt 11, 25 et 18,3). (Église Catholique de France)

L'humble, a conscience de sa petitesse face à la grandeur de Dieu. Il laisse Dieu 

prendre soin de lui et lui donner de l'importance s'Il le juge bon et à l'heure qu'Il 

juge la meilleure. Il s'émerveille des biens reçus, contrairement à l'orgueilleux qui 

tire sa gloire de·lui-même. Marie se dit « humble servante » du Seigneur. Jésus 

surtout a pris « la dernière place » et a été exalté. « bien qu'il fût dans la condition 

de Dieu, il n'a pas retenu avidement son égalité avec Dieu;  mais il s'est anéanti 

lui-même,  en prenant la  condition d'esclave,  en se rendant  semblable aux 

hommes,  et  reconnu pour  homme par  tout  ce  qui  a  paru de lui;   il  s'est 

abaissé lui-même,  se faisant  obéissant  jusqu'à la mort,  et  à la  mort  de la 

croix. C'est pourquoi aussi Dieu l'a souverainement élevé,  et lui  a donné le 

nom qui est au-dessus de tout nom,  afin qu'au nom de Jésus tout genou fléchisse 

dans les cieux, sur la terre et dans les enfers, et que toute langue confesse, à la 

gloire de Dieu le Père, que Jésus-Christ est Seigneur. (Ph 2)

L'Ecriture Sainte,  au Livre des nombres, nous enseigne que « Moïse   était  très 

humble,  l’homme le plus humble que la terre ait  porté. » avant  la  venue de 

Jésus bien sûr !

Le mot humble est très proche du mot « pauvre » et « doux » dans les langues 

bibliques. C'est un état, une situation, avant d'être une qualité morale. Dieu aime 

les humbles, répètent les Écritures, il les voit, les relève.

Celui  donc  qui  se  fera  humble  (petit)  comme ce  petit 

enfant est le plus grand dans le royaume des cieux. (Mt 

18)

Laissons au Seigneur la conduite de notre vie ? Pour cela 

restons à l'écoute de ce qu'Il veut bien dire à notre cœur !

Après s'être adressé aux invités,  Jésus se tourne vers 

Son hôte. Quelles que soient les circonstances, Jésus est 
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un homme libre et nous invite à agir de même ! Mais n'étant pas Dieu comme Il 

L'est Lui-même , n'ayant ni Son autorité, ni Sa Sagesse il est juste et bon comme 

dit la Liturgie, que nous intervenions avec discrétion comme le dit ailleurs Jésus :  

«Si ton frère a péché contre toi, va reprends-le entre toi et lui seul; s'il t'écoute, tu 

auras gagné ton frère.  S'il ne t'écoute pas, prends avec toi encore une ou deux 

(personnes), afin que toute chose se décide sur la parole de deux ou trois 

témoins.  S'il ne les écoute pas, dis-le à l’Église; et s'il n'écoute pas même l’Église, 

qu'il soit pour toi comme le païen et le publicain. (Mt18) 

Que dit Jésus à Son hôte ?:« Quand tu donnes un déjeuner ou un dîner, n’invite 

pas tes amis, ni tes frères, ni tes parents, ni de riches voisins ; sinon,eux aussi te 

rendraient l’invitation et ce serait pour toi un don en retour.    Au contraire, quand tu 

donnes  une  réception,invite  des  pauvres,  des  estropiés,des  boiteux,  des 

aveugles ;    heureux seras-tu, parce qu’ils n’ont rien à te donner en retour :cela te 

sera rendu à la résurrection des justes. »

Ces derniers versets, comme bien d'autres d'ailleurs , nous bousculent sévèrement 

 ! Au fond de soi une question, à peine avouable, tourne en boucle : « Jésus est-Il 

sérieux ? » Imaginons un chef d’État, invitant à sa table , dans la grande salle à 

manger de son Palais, tous les « va-nu -pieds » de sa capitale ? Les collaborateurs 

auraient  vite  fait  d'appeler  les  urgences  pour  établir  un  diagnostic  et  agir  en 

conséquence ! Or c'est ce que demande Jésus, à ce chef des Pharisiens qui Le 

reçoit aimablement à sa table. Avec Jésus, nous en avons l'habitude, c'est souvent 

le monde à l'envers, Jésus est parfaitement libre, Il est venu nous sauver de nos 

étroitesses,  de  nos  mesquineries,  de  nos  prétentions  . 

Jésus  nous  apprend  que  les  « derniers  seront  les 

Premiers »,  « qu'il  faut  être  petit  pour  avoir  part  au 

Royaume » « que sont heureux les affamés et assoiffés de 

justice » ceux qui pleurent, ceux qui sont persécutés ...en 

somme,  exactement  le  contraire  de  ce  que  pense  le 

commun  des  gens.  Je  crois  que  la  clef  de  ces  versets 

provocateurs est de nous faire comprendre et d'inscrire en 

lettres d'or  dans notre esprit,  dans notre cœur,  un appel 

pressent A LA GRATUITE ABSOLUE et à la cultiver dans 



tous  les  actes  de  notre  vie  . « Guérissez  les  malades,  ressuscitez  les  morts, 

purifiez les lépreux, chassez les démons. Vous avez reçu gratuitement : donnez 

gratuitement.  Ne vous procurez ni or ni argent, ni petite monnaie pour en garder 

sur vous ;  ni sac pour la route, ni tunique de rechange, ni sandales, ni bâton. Car 

le travailleur mérite sa nourriture.  (Mt10)

La  première  prise  de  conscience  ne  serait-elle  pas  ,  en  fermant  les  yeux,  de 

reconnaître que TOUT M'EST DONNE , TOUT EST RECU, « Car qui est-ce qui te 

distingue?  Qu'as-tu  que  tu  ne  l'aies  reçu?  Et  si  tu  l'as  reçu,  pourquoi  te 

glorifies-tu comme si tu ne l'avais pas reçu?  (1Co 4) TOUT EST DON DE 

DIEU ; ma famille, même quand elle est bancale ,  devient un appel pour servir ! 

Ma vie, mes dons TOUT, ABSOLUMENT TOUT, prenons quelques minutes pour 

remercier, au moins une fois dans notre vie ce DIEU qui nous donne TOUT sans 

rien nous réclamer ,  sans nous demander de passer à la caisse pour régler la 

facture ! 

La deuxième pourrait être de mettre  au service de mes frères, sans attendre de 

retour ,  tout ce que je suis par la grâce de Dieu. Pierre et Jean n'avait ni or ni 

argent pour venir en aide à l'infirme de la Belle Porte, alors ils ont fait appel à leur 

foi et :« Je n'ai pas d'or ni d'argent ; mais ce que j'ai, je te le donne : au nom 

de Jésus Christ le Nazaréen, lève-toi et marche. »  (Ac 3)

La troisième c'est  d'être  HEUREUX de développer,  avec la grâce de Dieu,  cet 

esprit de service gratuit surtout auprès des plus démunis, des personnes malades, 

isolées  et de le l'accomplir en toute discrétion  heureux seras-tu parce qu’ils 

n’ont rien à te donner en retour : voilà la gratuité !



 Nous sommes tout petits 

Les Petites sœurs de Jésus

Ref -Nous sommes tout petits tout petits devant toi Seigneur

Nous sommes tout petits devant toi

1/-Devant les bois et les vallons 

Les hauts sommets de tous nos monts 

Devant le soleil au ciel bleu 

Toi seul est grand mon Dieu 

Ref :-Nous sommes tout petits tout petits devant toi Seigneur /

Nous sommes tout petits devant toi 

-2/Toutes les fleurs à travers prés

Les boutons d'or l'épi de blé 

Tout est reflet de ta clarté 

Tu nous as tant aimés 

Réf/ Nous sommes tout petits tout petits devant toi Seigneur/ 

Nous sommes tout petits devant toi

3/- Devant le tout petit enfant

Qui s'endort près de sa maman 

Et qui sourit en s'éveillant 

Jésus tu es présent 

Refr :-Nous sommes tout petits tout petits devant toi Seigneur 

Nous sommes tout petits devant toi - 

4/ Devant le monde entier qui peine

Et depuis des siècles se traîne 

Dans sa misère sa pauvreté 

Ne faut il pas chanter 



Refr :- Nous sommes tout petits tout petits devant toi Seigneur

 Nous sommes tout petits devant toi.

Les peintures sont l'oeuvre de Berna. LOPEZ de Evangile et peinture

L'Ermite
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